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Homélie de Pentecote , année A 

Grottes de Saint Antoine 2011 

 

En ce jour de Pentecôte, nous pouvons nous demander légitimement : qui est ou 
qu’est-ce que l’Esprit Saint ? Comment pouvons-nous le reconnaître ? De quelle 
façon allons-nous à Lui et Lui vient-il à nous ? Qu’est-ce qu’il fait ?  

Une première réponse nous est donnée par le grand hymne de Pentecôte de 
l’Eglise, par lequel nous avons commencé les Vêpres : « Veni, Creator Spiritus... - 
Viens, Esprit Créateur... ». L’hymne fait ici référence aux premiers versets de la Bible 
qui évoquent, en ayant recours à des images, la création de l’univers. Il y est tout 
d’abord dit qu’au-dessus du chaos, sur les eaux des abîmes, l’Esprit de Dieu planait. 
Le monde dans lequel nous vivons est l’œuvre de l’Esprit Créateur. La Pentecôte 
n’est pas seulement l’origine de l’Eglise et donc, de manière particulière, sa fête ; la 
Pentecôte est aussi une fête de la création. Le monde n’existe pas tout seul ; il 
provient de l’Esprit créateur de Dieu, de la Parole créatrice de Dieu. 

C’est pourquoi il reflète également la sagesse de Dieu. Celle-ci, dans son ampleur et 
dans la logique de ses lois, qui englobe tout, laisse entrevoir quelque chose de 
l’Esprit Créateur de Dieu. Nous voulons être ces enfants de Dieu que la création 
attend, et nous pouvons l’être, car dans le baptême le Seigneur nous a rendus tels. 

Si nous regardons l’histoire, nous voyons de quelle manière, autour des monastères, 
la création a pu prospérer, comment avec le réveil de l’Esprit de Dieu dans le cœur 
des hommes a pu émerger. 

Autour des figures de François, de Claire d’Assise et d’Antoine de Padoue, quelque 
chose de nouveau se produisit- l’Esprit de Dieu pénètre autrement dans nos âmes, 
nos consciences.. . 

Mais l’Esprit Créateur vient à notre aide. Il est entré dans l’histoire et nous parle ainsi 
d’une manière nouvelle.  

En Jésus Christ, Dieu lui-même s’est fait homme et nous a accordé la possibilité, 
pour ainsi dire, de jeter un regard dans l’intimité de Dieu lui-même. 

 Et nous voyons là une chose tout à fait inattendue : en Dieu existent un Moi et un 
Tu. Le Dieu mystérieux n’est pas une infinie solitude, Il est un événement d’amour. 
Si, à partir du regard sur la création, nous pensons pouvoir entrevoir l’Esprit 
Créateur, à présent nous le découvrons : l’Esprit Créateur a un cœur. Il est Amour. Il 
existe un Fils, qui parle avec le Père.  

Et ils sont tous deux une seule chose dans l’Esprit. A travers Jésus nous jetons, 
d’une certaine manière, un regard dans l’intimité de Dieu. Jean, dans son Evangile, 
l’a exprimé ainsi : « Dieu, personne ne l’a jamais vu ; le Fils unique, qui est dans le 
sein du Père, c’est lui qui a conduit à le connaître » (Jn 1, 18). 
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 Mais Jésus ne nous a pas seulement laissé regarder dans l’intimité de Dieu ; avec 
Lui Dieu est également comme sorti de son intimité et il est venu à notre rencontre.  

Cela a tout d’abord lieu dans sa vie, sa passion, sa mort et sa résurrection ; dans sa 
parole. Mais Jésus ne se contente pas de venir à notre rencontre. Il veut davantage. 
Il veut l’unification.  

Nous ne devons pas seulement savoir quelque chose sur Lui, mais à travers Lui 
nous devons être attirés en Dieu. C’est pourquoi Il doit mourir et ressusciter. Car à 
présent, il ne se trouve plus dans un lieu déterminé, mais désormais son Esprit, 
l’Esprit Saint, émane de Lui et entre dans nos cœurs, nous mettant ainsi en liaison 
avec Jésus lui-même et avec le Père - avec le Dieu Un et Trine. 

Voilà ce qu’est la Pentecôte : Jésus, et à travers Lui Dieu lui-même, vient à nous et 
nous attire en Lui.  

Saint Antoine de Padoue n’a eu de cesse de se laisser mouvoir par cet Esprit 
d’Amour. Il a voulut avoir l’Esprit de Dieu sur lui et il l’a eu en abondance. Comme 
pour Saint François, il s’est fait donner sa part d’héritage et sous l’action de l’Esprit 
Saint, commun au Père et au Fils, il s’est senti un homme libre.  

En n’ayant pas le poids d’une maison, en vivant de l’itinérance, en se posant ici, à 
Brive, il voulait seulement vivre l’Evangile, rien que l’Evangile, seulement vivre, avoir 
de la vie tout ce qu’elle peut offrir par Dieu. Il voulait s’abreuver en abondance du 
coté transpercé du Christ, d’où jaillit l’eau et le sang, et ne rien perdre de ce précieux 
breuvage.  

Nous aussi, ce jour de Pentecôte, à la suite de Saint Antoine, mettons nous à l’école 
de l’Esprit Saint. Ecoutons ce qu’il est, c'est-à-dire pur don.  

Voilà la divine merveille ! Au plus intime de moi, «plus intime à moi-même que moi», 
il y a un Ami., animant ma propre vie, il y a le souffle de sa Vie ! 

 
Chacun de nous est porteur de cette part unique et plénière d’amour qui fait queDieu 
lui-même, en son Esprit, nous aime personnellement, et même nous préfère chacun. 

 Qu’attendons-nous donc, comme le fit Saint Antoine,  pour nous laisser aimer ? 

 Oui, frères et sœurs, puisque l’Esprit est notre vie, que l’Esprit aussi nous fasse agir   
Viens Esprit Saint et envoie du ciel un rayon de ta lumière… Fais de nous, comme 
Marie, des porteurs et des semeurs de Vie ! 
 

Amen 
  

Frère David 


